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La germBination des plantes et leur croissance,.

D'après tout ce que nous avons dit sur les sol,, il est facile
nour tous nos lecteurs de distinguer un sol argileux (l'un sol sa-
blonneuxr, et. ces.deux derniiers d'un sol calcaire. De plus totus
doivent être convaincus de la néces.sité de la purésencu dle l'hu-
mus dans ces trois principaux sols et leurs variétés, et, que, quandt
mine terre en est privée, il faut y suppléer par des engrais nu des
sîuendemnents.

TLe sons-sol et le rôle important qu'il petit jouer en agricuîltre
lnous sont aussi connus, et quand quelques détails sur ces sujets
nous échapperont, il nous sutflra de recourir aux numéros pré-
rérdents..

Aujourd'hui piortomns notre attenlion sur la germination dles

lantes et sur leur dúéveloppement, et voyous quelle est l'action
di sol, de l'air, de lPeau, de la lh:mière stur la graine qui tombe
,or la terre. Cette étude devra nous porter à bénir la main
Tlouîte-Pmissante qui a règlé avec une sagesse admirable, la nature
dans ses plus petits détails.

La vie des plantes présente les phlinomnènes suivants :Lors-
que la graine est mise en terre l'action <le l'eau, de l'air et <le
ha chaleur ramollit son cnveloppîe ; l'amiande se gonfle, se dé-
romnpose et sert de nour riture au germe qui s'allonige dans deux
directions différentes ; une partie, nommée radicule, s'enfonce
dans la terr-e-poury former les racines, l'antre partie se redîresse,
sort de terre pour s'élanèr vers le ciel ; c'est là la tige.

La dm;óeè du travail de la germination varie suivant r'espèce
de graiue, et aussi siîivaumt la température et la prèparationi
donnée à la terrc.. Quanid les circonstances sont favorables le
1>16 et le seigle sortet de terre en trois ou quatre jours, l'orge
eni-humit jours ; les graines à noyaux dôrs, comme celles dtu prunier.
du cerisier, etc., demandent une année.

Quand la tige est sortile de terrc .elle grandit plus ou. .mpiu.i
rapidement, pousse des bourgeons, dèveloppe des feuîilles, des
fleurs qui enfin se changent en fruits dans lesquels sont contenues
les semences.

Voici maintenant comment s'opère la fructiFication, c'est-à-
dire la transformation de la fleur.în fruit :La fleur porte en
elle le germe du fruit> nommé aussi le pistil. De pLis, la même
lleur porte< aussi souvent- en elle de petites tiges qu'on appelle
étamines ; l'extréimité supérieure de ces noetites tiges est couverte
d'une poussière liés-fine, ntommnée pollent. Eh ! bien, cette
pousniére s'ochappe de ces liges et tombe sur le pistil ou le germe,

quni se trou ve ord Ii nairemnenlt au centre (le la fleuir.

Dés que le germe a été touchó par cette poussière. il gross~it,
la fleur se f:mec, tombe, et le fruit se développe et mûrit. Lor.-
qu'au coîtl aire, il n'a pas reçu celte poussière, le germe -meurt
avec la fleur, et on dit alors que cille-ci a co:u!é. -Danq'la
plupart des plantes, telles que le blé, l'avoine, l'orge, le se'igle,
les chionit le pani, la carutte, la betterave, le pois là fève, le
trèfle, la pomme dle terre, le pavot, le tabac, le lin, le germe
et les tiges qui portent le pollen sont réunis dans la nmôme
fleur. Danis d'autres ltantes, il y a sur la même tise des fktdes
qui ne contiennent que le germe ou pistil, et d'autres qui ne ren-
ferment que les étamines. A ce genre de plante appartient'le
maïs (bté-d'inde). Danis certains végétaux, la fleur qui porte
le germe est sur une tige, tandis que celle qui porte le pollen ou
ha poussière fécondante est sur une autre tige, comme dans le
chantre et le houblon.·

Maintenant parmi les plantes il en est beaucoup qui ne vivent
qu'une année, et qui meurent aussitôt après avoir nourri leur
grainle ; tels sont le blé et les autres céréales, le chantre, l
lin, le chotux, la carotte, la betterave, etc. D'autres espuées
fleurissent et fruictificut pendant 'plusieurs années.

Mais comment et d'où les plantes reçoivent-eltes les p in-
cipes qui les nourrissent, forment leur tissu et leur substance !


